
facilement tendance à le comparer aux représentations politiques. Or 

le  mystère de la royauté du Christ, Homme Dieu ressuscité, c’est la 

manifestation de son amour  pour chacun d’entre nous et l’invitation  

à suivre son exemple. Son  critère de discernement  sera l’amour   

 

Notre réflexion sur le Fils de l’homme, la gloire de Dieu et le trône 

prépare celle sur le jugement dernier qui n’est ni un tribunal, ni un 

procès.  Dans l’écriture le jugement dernier correspond à la fin des 

temps où le Christ  viendra dans sa gloire, non pas pour condamner 

mais pour révéler que l’amour de Dieu est plus fort que toutes les 

injustices commises par l’homme, plus fort aussi que la mort. Le mot 

jugement en grec (krisis) signifie : discernement, tri, séparation  et 

nous donne la clé de lecture de Mt 25, 31-46. 

 

 

Pour préparer le partage, laissons-nous questionner : 

 

Quelle représentation nous faisons-nous  de la gloire de Dieu? 

 

Dans la foi, espérons-nous  la venue du Fils de l’homme. Le croyons-

nous vraiment ? Comment cela se traduit-il dans le concret de  notre 

vie ? 

 

 Que signifie pour nous  le jugement dernier ?  

 

 

 

 

Terminer la réunion soit en récitant  le credo, soit en chantant  un 

psaume au choix. (9;26 ; 43 ; 45)… par exemple. 
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Comme vous l’annonçait  la fiche 0, le texte biblique retenu pour 

l’année sera un évangile cher à Sainte Jeanne-Antide appelé « le 

jugement dernier » en Mt 25,31-46. Il termine la mission publique de 

Jésus et précède sa passion 

 

Ce sont les  cinq  premiers versets que vous serez invités à 

approfondir dans cette fiche 1a à la lumière de la Parole de Dieu. 

 

Mais tout d’abord invoquons l’Esprit Saint afin qu’il guide notre 

partage.  

(prière à l’ES)  

 

Relisons ces cinq  versets : 

« Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, accompagné de 

tous les anges, alors il siègera sur son trône de gloire. Devant lui 

seront rassemblées toutes les nations et il séparera les hommes les 

uns des autres, comme le berger sépare les brebis  des chèvres. Il 

placera les brebis à sa droite et les chèvres à sa gauche. Alors le roi 

dira à ceux qui sont à sa droite : « Venez les bénis de mon Père, 

recevez en partage le Royaume qui a été préparé pour vous depuis la 

fondation du monde. Car j’ai eu faim et vous m’avez donné à 



manger ; j’ai eu soif et vous m’avez donné à boire ; j’étais un 

étranger et vous m’avez recueilli.» Mt 25, 31-34 

 

Ce texte est d’un abord difficile. Ce n’est pas une parabole mais une 

description prophétique du jugement dernier.  

Aussi pour comprendre et saisir toute sa profondeur, arrêtons-nous à 

quatre notions : 

 

Le Fils de l’homme 

La gloire de Dieu 

Le trône de gloire. 

Le jugement dernier 

 

LE FILS DE L’HOMME :  

Pourquoi Jésus se nomme-t-il ainsi ?  

Dans les évangiles,  soixante dix fois, il  se désigne comme Fils de 

l’homme ;  mais  pour comprendre cette expression énigmatique, il 

faut d’abord se référer à son emploi dans l’AT où elle est souvent 

synonyme d’homme,  désignant un membre  de la race humaine et  

soulignant  sa précarité (Is 51, 12 ; Jb 25,6 sa petitesse devant Dieu 

(Ps 11,4).Ainsi lorsque Ezéchiel, homme de l’adoration muette 

prostré devant la gloire divine est interpellé par Yahweh comme « fils 

d’homme »  Ez 2, 1-3, le terme marque la distance et rappelle au 

prophète sa condition mortelle. 

 

Dans les évangiles, le fait que cette expression n’apparaisse que sur 

les lèvres de Jésus suppose qu’elle a été  retenue comme l’une de ses 

expressions typiques alors que la foi postpascale le désignait sous 

d’autres titres.  

Pourquoi Jésus se présente-t-il ainsi ? La réponse ne se  trouve-t-elle 

pas dans le credo lorsque nous confessons  Jésus vrai Dieu et vrai  

homme ? Il est venu vivre pleinement notre humanité lui le Fils de 

Dieu et ses actes et ses paroles sont la manifestation que Dieu agit à 

travers ce que fait et dit son Fils. 

 

 

LA GLOIRE DE DIEU 

Le mot hébreu qui est traduit par gloire ne désigne pas tant la 

renommée  que la valeur réelle, estimée à son poids. Il y a aussi 

l’idée de lumière qui brille et éclaire. La gloire serait donc  quelque 

chose qui a du poids et qui brille. C’est la manifestation de la 

puissance et de la présence de Dieu. 

 

Aussi comprenons-nous la signification que ce mot gloire prend 

lorsqu’il est appliqué à Dieu ou à son fils. La gloire de Dieu est ce 

qui le rend important. C’est une  manifestation éclatante de sa 

sainteté et de sa puissance. Dans l’AT, les nombreuses actions de  

Dieu montrent qu’il y met tout le poids de sa sainteté et la plupart du 

temps ces  manifestations divines sont liées à des phénomènes 

particuliers : le feu du Sinaï, la nuée lumineuse qui suit et guide les 

hébreux dans le désert….   

Parler de la gloire de Dieu c’est affirmer sa présence transcendante, 

c'est-à-dire qu’on ne peut le voir en plein jour comme Moïse  Ex 33, 

18, et cependant la gloire de Dieu se manifeste dans la vie de 

l’homme et l’homme vit de la vision de Dieu.  

 

La révélation essentielle du NT est le lien de la gloire avec la 

personne de Jésus. La gloire de Dieu est toute entière présente en lui. 

Il est le Seigneur de la gloire. 1 Co 2,8 non seulement par sa 

résurrection mais aussi tout au long de sa vie et par sa mort vue 

comme une « élévation ». En témoigne, par exemple, le récit de la 

Transfiguration en Lc 9, 28-36 et le prologue de St Jean, 1,14. 

 

 

TRONE DE GLOIRE  

Encore de nos jours, le trône est le siège de cérémonies des 

souverains.  Que faut-il alors comprendre lorsque Jésus évoque qu’il 

« siégera sur le trône de gloire »  lui qui répond à Pilate que « sa 

royauté n’est pas de ce monde » Jn 18, 36 

 

Chaque année liturgique se termine par la fête du Christ Roi de 

l’univers. De quel roi s’agit-il ? Quel pouvoir  a-t-il ?  Nous avons  


